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120/B - TRAITÉ DE SARAGOSSE DE 1529 
 
 
C’est dans la région Philippine de Cebu, dans la baie de l’île de Mactan que Fernand 
de Magellan est mort le 27 avril 1521, tué lors d'une bataille contre des guerriers 
locaux, après avoir reçu une flèche empoisonnée à la jambe puis une lance au visage. 

Les sources historiques (principalement les écrits de Antonio Pigafetta) indiquent que 
le corps du Capitaine Général Fernand de Magellan a coulé après un dur combat, sur 
l’île de Mactan. Les indigènes gardèrent sa dépouille, et les demandes de rachat 
formulées par ses compagnons d'équipage furent rejetées par le chef local Lapu-Lapu. 
Aucun membre de l'expédition n'a pu récupérer la dépouille pour l'enterrer en Europe 
ou en mer. 
 
Mais qu’en est-il exactement et pourquoi Magellan est-il venu mourir sur cette île des 
Philippines ?  
La longitude de l'île de Mactan est d'environ 124° Est, pour une latitude de 10° Nord. 
Magellan avait donc largement dépassé l’antiméridien dans son voyage autour du 
monde et se retrouvait en longitude Est. N’oublions pas que le but avoué de cette 
expédition n’était pas de donner un nom au passage du détroit de Magellan, mais bien 
de prouver que les Philippines étaient dans la moitié du globe appartenant à l’Espagne 
et non en zone portugaise, soit à l’Est de la fameuse ligne imposée par le traité de 
Tordesillas, du 7 juin 1494. 

Comme on peut le lire dans l’article 120 de ma page web « le pape fulmine et coupe 
le monde en deux », ce traité vise à partager la « terra nullius » (le Nouveau Monde) 
entre les 2 puissances que sont l'Espagne et le Portugal. 
 
La ligne de démarcation est définie comme étant un méridien de pôle à pôle, à 370 
lieues du Cap Vert, soit par une longitude de quelque 46° Ouest. Aussi l’antiméridien 
devrait avoir une longitude de ±134°Est, proche de la Papouasie occidentale.  
Les Philippines et les Moluques sont sensiblement sur une même longitude, mais les 
îles des épices sont au Sud des Philippines. Aujourd’hui, nous voyons bien que les 
Moluques et les Philippines se trouvant nettement à l'ouest dudit antiméridien, ces 
archipels devaient de ce fait appartenir de plein droit au Portugal. Magellan s’était 
trompé et il allait rentrer bredouille de sa circumnavigation, voire pire. On est donc en 
droit de se demander s’il ne s’est pas suicidé, se laissant abattre plutôt que de perdre 
la face devant le roi d’Espagne qui lui avait payé le voyage. 
 
Les Philippines sont un archipel d'Asie du Sud-Est, à l'ouest du Pacifique, comptant 
plus de 7’000 îles. Ces dernières ont été nommées ainsi, en l'honneur de l'infant 
d'Espagne, le futur roi Philippe II, par Ruy López de Villalobos peu après leur 
découverte. 
Nous avons vu que Fernão de Magalhães, dit Magellan, explorateur portugais 
voyageant pour le compte de l'Espagne. Il a été le premier Européen à arriver aux 
Philippines, le 16 mars 1521, passant par le Pacifique. Depuis l’autre côté c’était du 
déjà vu ! 
Mais nous savons aussi que les Philippines sont à l’ouest de l’antiméridien… Alors 
voyons ça de plus près : 
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Tout d’abord, notons que les Portugais, avaient atteint les Indes en 1498 déjà, en 
passant par le Cabo Tormentoso qui est devenu celui de Bonne Espérance, avec 
Vasco de Gama à la barre et Magellan, alors au service du Portugal, sur la dunette. 
Les Portugais s’étaient donc déjà installés aux Moluques en 1509, bien avant les 
Espagnols, mais ils n’avaient ni conquis, ni relevé les Philippines, plus au nord.  
Les Moluques (Maluku en indonésien), sont les « îles aux épices ». Elles sont situées 
entre les Célèbes et la Nouvelle-Guinée, pratiquement sous l’équateur. L’archipel était 
à l’époque la source exclusive du clou de girofle et de la noix de muscade, des denrées 
rarissimes qui ont déclenché la convoitise de toutes les puissances européennes et 
façonné l'histoire des grandes découvertes maritimes. 

Magellan est persuadé que les Moluques se situent dans la moitié du globe qui revient 
à la couronne de Castille selon le Traité de Tordesillas. Il pense pouvoir les atteindre 
en naviguant vers l'ouest et en trouvant un passage vers l'océan qui sépare l'Amérique 
de l'Asie. Il se met donc au service de la couronne de Castille. Le jeune roi Charles Ier 
vient de débarquer à Laredo pour prendre possession de son trône européen où il 
règnera sous le nom de Charles Quint. 
Ce Charles de Habsbourg se voit devant une accumulation incroyable de territoires et 
de pouvoirs qui sont en partie le résultat du hasard, mais surtout celui d'une politique 
délibérée d'alliances matrimoniales qui a fait de lui l'héritier de quatre dynasties :  
Bourgogne, Autriche, Castille, Aragon. Il est passé à la postérité comme le dernier 
empereur romain germanique, Charles V ou Karl V.  
 
Magellan est Portugais d’origine. Il a donc accès aux comptoirs portugais des Indes et 
il a aussi séjourné à Malacca en 1511-12. Il reçoit des lettres des Moluques de son 
compagnon de navigation, le portugais Francisco Serrão, second de l'amiral Abreu et 
qui commande le fort de São João Baptista de l’île Ternate depuis 1512.  
En 1519, au vu de ce curriculum cossu, Charles Quint accepte le projet de Magellan, 
à l’instar des Rois catholiques qui avaient accepté celui de Colomb en avril 1492. 
 
Nous avons vu que Magellan est revenu aux îles des épices en passant par la route 
du Pacifique en 1521.  Il est même « monté » jusqu’aux Philippines (12°N).  
Par la suite, un seul des navires de son escadre terminera le tour du monde, avec le 
Capitaine El Cano, ce qui n'était en rien le projet initialement prévu. L'événement eut 
un retentissement considérable en Europe, on peut se l’imaginer ! 
 
Les Philippines et les Moluques ne sont donc pas dans l’hémisphère octroyée aux 
Espagnols par le traité de Tordesillas et les Castillans le constatent avec amertume. 
Aussi, en 1524, Charles Quint décide de négocier avec le Portugal dans le cadre d'une 
commission scientifique, laquelle ne parvient à aucun résultat. Deux autres expéditions 
vers les Moluques sont tentées par les Espagnols, en 1525 et en 1527. Nouveaux 
échecs. 
Des négociations diplomatiques en passant par Rome sont alors engagées, 
aboutissant au traité de Saragosse. Ce dernier fixe, deux ans plus tard et de façon 
explicite le méridien de partage dans l'Océan Pacifique à l'est des Moluques, mais 
donne aux Espagnols le droit de s'installer dans les îles Philippines, bien que cet 
archipel se trouve à l'ouest de l’antiméridien. Ce traité, signé le 22 avril 1529, est conclu 
sous l'égide du pape Clément VII (Jules de Médicis) ; il complète le Traité de 
Tordesillas de 1494.  
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Le traité de Saragosse définit ainsi avec précision le prolongement du méridien de 
Tordesillas dans le Pacifique : il passe à 297,5 lieues à l'est des Moluques (soit, selon 
notre système de coordonnées actuel, à la longitude 133° Est environ). Les Moluques 
sont donc ainsi reconnues comme portugaises. 
En fait, les mesures réalisées ultérieurement montrent que, en prolongeant le méridien 
défini par le traité de Tordesillas de 1494, les Moluques se trouvaient de toute façon 
en zone portugaise. L’autre point important est aussi que les Philippines sont 
reconnues comme relevant de la Castille, bien que situées à l'ouest du méridien défini 
à Saragosse en 1529. 

 
Notons au passage qu’en 1609, le Hollandais Hugo Grotius défendait déjà l’idée que 
toute appropriation de la haute mer devait être considérée comme interdite, les mers 
étant une propriété commune à tous les pays. La rivalité entre ces deux nations montre 
la controverse existante entre les partisans de l’exclusivité des domaines maritimes, 
« mare clausum », et ceux de la liberté des mers, « mare liberum ». Ce ne sera que 
dans les années 1640 que l’Espagne et le Portugal admettront le droit des autres 
nations à naviguer dans ce qu’ils considéraient comme leur propriété. 
 
On serait tenté de penser que l'Espagne a renoncé à ce qu’elle considérait comme ses 
droits sur une partie du Pacifique en échange d'une compensation financière de la part 
du Portugal. Mais, en fait, c’est bien pire : L’antiméridien de Tordesillas passait en 
réalité à l'est des Moluques et cette mauvaise estimation géographique a permis à 
l’empereur Charles Quint de vendre au Portugal les droits d'un territoire (les Moluques) 
qui se trouvait déjà légalement dans la zone portugaise selon le premier traité, 
empochant la jolie somme de 350’000 ducats d'or au passage. Une erreur de calcul 
des géographes ou un bon calcul de la couronne ? On ne le saura probablement 
jamais !  

 
P.-A.  Reymond, août 2026 
 
Source à lire : Relation du premier voyage autour du monde par Magellan 1519-1522, club des 

libraires de France, 1956 
Page web intéressante : 
https://fr.wikipedia.org/wiki/Trait%C3%A9_de_Saragosse#/media/Fichier:Spain_and_Portugal-fr.png 
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